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L'u~ e~ tq rminéeom se cé.id~ piocéder de.suite'àaeinhinsation.'l
ouvers. porteurs. ce e fut pas. chose faite, car.nul îne iveuli

charue8rd'uneorpsausi lourd chaeun s'accordai à dire qu'il aiaittdëj
assez 'oig-te-ms:sur.les épaules di peuple. I fut donc résolu:de jeter :lëda
da-(lnsg preiçr.eiouq'nenor.rî Onlmtor dasin'hrei
Iaquellébliy ateM tle malheureuxchevaux qii sQer. allèren tastêe
morne, a php sionomfine contiistée, sans doute:de: e;'yoir charges dune euvre au
dshnrante i le déposèrent à l rje;ne royant pas trouer urie drik

r venable po un pareil ob¡et. b
9/dlé s eptate, ,ls flateus, le espion ,les ânes danin
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Hâtez-vous lentement, et Eans rdreieourn
Vingt fuis suJejmféticr.remettez votre ouvra ge
Polissez-le safis cesse et le repolissez
Ajoutez quelquefois etsov'entffi«cez. -

OL onE,ý Art. Pott

e si la ertique ; non de;cette critique'acerbe.et jalouse- ui ni
comp laitqu'aternirle belles Suvres, de même, pour .ne servir d'une conipan
mon emgpruntée;,qu'unie harpie qui-vieni oùilkr ded mets purs; mai"niquè

e'-ôlle quis se faisant undevoir ide lamoderationiet de la-justice, s'impo'e l'if
tâchedinstruiie,encorrigeant... ýEnvisagée sous ce rappoit, ellé est éàalesm

bien 'vritue'de Phonme sincère qui sait '.e mettre au.dessus-de'svainès pretnti
.d P'a'mour-propre, et de la:susceptibilité.. Si' donc il' se trouve des gens qui
m'connassent etes'en offensent, il en est d'autres'îqui, l'honorent etlprcid
-C'est- pur -ces; derniers que'j'écris.

.J, remarque dansle 'Canadien: d'hier un article qui est en' subslanéé une'
gouree, pro tesatio.n.contre les inanoeuvresde l'adminisfation-du joèr, et·ine
couragenmt à combattre pour le maintien de'notre nationalité menacée dins
existence. o!m on:le ;voit,.1'écrivain'est mûzpar delouibles motifs; il 4
sire l'e salut de sa pafrie, il 'recommande en conséquence de recourir-à touter
nergie de la résistance morale contre une oppressior sydténiatique qui n'oposei
droit que la-' force :" voilà pour: le' fond. Mais, tout-én-professant les meillEc
principes qu-un bon 'citoyen puisse avouer,' il néglige, il maltraité sa']hingue, ie
pe.uttre réfléchir qu'elle -fait partie intégrante dé cette nationalité que l'on
'fo.'cede.n6us ravir, et que lécrivain .doit autant respecter l'une ,qÙe lé citoyen
-fend l'aultre.
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